
Bêtisot fait des bêtises 
 
 

Bien que sa plume ait quelque difficulté à gratter le papier, et que, par conséquent, il 
fasse volontiers de l’auto copier-coller d’un AP (Apprentissage Public) à un EP 
(Enseignement Professionnel), dont il est le Directeur de Publication, Bêtisot, quand il la 
prend, manifeste, outre l’indigence de son verbe, sa profonde stupidité. 
 

Ne vient-il pas de commettre un article reprenant les plus éculés poncifs contre les 
chefs d’établissement ? Ce faisant il oublie :  

• Primo : qu’il est le Secrétaire Général du plus gros syndicat de la Fédération EIL qui 
compte au nombre de ses syndicats Direction e.i.L., syndicat de chefs 
d’établissement. Que si ces chefs d’établissement ont rejoint EIL ce n’est pas pour les 
beaux yeux des Secrétaires Généraux successifs de cette Fédération mais bien pour les 
principes d’Efficacité, d’Indépendance et de Laïcité fondant un syndicalisme 
fonctionnant AUTREMENT que le syndicalisme institutionnalisé dont Bêtisot est si 
nostalgique ; 

• Deusio : qu’il prétend, sans mandat explicite d’ailleurs, transformer son syndicat 
spécifique de PLP en syndicat généraliste et qu’en insultant ainsi certains personnels 
de l’Education Nationale il va rater son OPA ! Il a déjà échoué minablement avec 
celle qu’il a lancée sur les certifiés et agrégés … S’il continue ainsi, son syndicat 
généraliste va se réduire à des PLP de moins en moins nombreux, et ce d’autant que 
son prédécesseur, Dyscalos, prétend émanciper les PLP retraités de son syndicat pour 
en faire un de retraités à sa botte. 

 
Il arrive que Dyscalos confie à qui veut bien encore l’écouter que Bêtisot est bien plus 

bête qu’il ne le pensait quand il l’a, délibérément et pour cette raison, imposé comme son 
successeur. Il est vrai aussi que dans les couloirs du Ministère on commence à se gausser de 
lui, après un petit temps d’état de grâce, et qu’on ne lui reconnaît désormais qu’un seul 
mérite : celui d’avoir débarrassé la rue de Grenelle des tonitruances et de la vulgarité de 
Dyscalos !!! 

 
Quant à ses pairs en syndicalisme, qui poussent d’ailleurs le même soupir de soulagement 

que les conseillers du Ministre en ce qui concerne Dyscalos, après avoir vu évoluer Bêtisot 
dans des réunions communes, ils en arrivent à penser que le volume de la silhouette de notre 
ami cache – mal – une inconsistance sans remède. 

 
Après la première ivresse des réceptions ministérielles, du sentiment d’être à tu et à toi 

avec les pontes du syndicalisme institutionnel, des voyages en jet pour aller compter ses 
ouailles dans les DOM-TOM, ouailles qui sont toujours plus nombreuses avant son arrivée 
qu’après son départ, notre gras agneau du Limousin (quel beau pays pourtant !), commence à 
se sentir bien seul sur son petit nuage et ce ne sont pas les bourdes qu’il écrit qui vont 
rompre sa solitude. 

 
Ainsi va la vie, Bêtisot ! 
 

Arsa 
 


